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 Pour le service de Paris, les sentinelles étaient choisies avec un soin visible. Devant les centres les 
plus importants – l’hôtel Crillon, le Ministère de la Marine, l’hôtel Majestic, l’hôtel Meurice, par exemple – 
elles prenaient une faction particulière qu’on pourrait nommer « faction de parade ». La sentinelle 
demeurait immobile, les jambes légèrement écartées, les pieds posés sur des plateaux de bois, dans une 
attitude vraiment sculpturale qui donnait l’impression d’une puissance équilibrée, Il ne serait venu à 
personne l’idée d’adresser la parole à ces statues, patinées de vert-de-gris. Le but cherché était atteint.  

(Audiat, 1946, p.26) 
 
	


